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Entre latinophones dans la Provence du 6e siècle : profil et niveaux du latin parlé  
d’après l’œuvre de Césaire d’Arles. 

La latinophonie a survécu à la désagrégation de l’Empire ; elle a aussi très bien supporté les désordres 
et les violences qui ont présidé à cette mutation dans la civilisation occidentale. Ces affirmations 
contredisent deux ritournelles. D’abord de la philologie romane traditionnelle, selon laquelle la masse 
des locuteurs illettrés baignait depuis longtemps dans un jus langagier décomposé et plutôt roman que 
latin. Ensuite des historiens de la littérature et de la culture (surtout classique) qui associent presque 
toujours l’idée que la paix et la tranquillité civile sont indispensables pour générer une littérature digne 
de ce nom. Mais, commençons par ces derniers : en quoi le siècle de César, de Cicéron ou de Tacite 
étaient-ils des modèles de civilisations pacifiée ? Il suffit de relire le « Pro Milone » ou les 
« Histoires » pour mesurer que les Romains de « l’âge d’or » pouvaient avoir des mœurs et des guerres 
dignes des Mérovingiens et autres intrus. Poursuivons par la question de la parole commune au 6e 
siècle : tous les témoignages, toutes les données indiquent clairement que la masse des « illitterati » 
comprenait fort bien le latin tardif parlé par ses évêques, ainsi que les lectures à haute voix des 
Evangiles (entre autres). Cela a été fermement établi par la sciolinguistique diachronique romane (en 
fait, latine et romane). Aussi, à l’occasion de ce séminaire je voudrais interroger le dossier 
(volumineux) de Césaire d’Arles pour en dégager non plus seulement le fait patent de l’existence 
d’une latinophonie générale en ce siècle en Provence, mais surtout pour préciser certains de ses traits, 
et en particulier établir un prototype des niveaux de langue qui y sont attestés, et, à  travers cete 
modélisation, déceler la parole réelle de la masse des fidèles, tout comme il avait été possible de 
percevoir le ressac du latin parlé en Afrique un siècle plus tôt, au temps du maître de Césaire, 
Augustin. 
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